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■ Tous les salariés à cent milles à la ronde de IV-1 
r I ni soi-disant nationale, qui lui doivent d’être ce j 1 qu’ils sont aujourd’hui, étaient à ee gueuleton de j 
' I Lmigm-nil. qui devait mettre 
I Hortensias Béique. Celui-ci fera prochainement, dans 

le comté de Ragot, ses premières armes d’organisa­
teur en chef des gens qui votent et qui font voter. Et 

le mitrailleur William Tremblay nous a dit. à 
IV meme banquet, sa “hâte d’etre lâché” sur Ragot, 

Imite avec sa notoire “gang” de gueulards et |

M. J. A. BONNIER, CANDIDAT OFFICIEL DU PARTI LI­
BÉRAL DANS SAINT-HENRI,/

FAIT MORDRE LA 
POUSSIÈRE À CAMILLIEN HOUDE. - MAJORITÉ 
DE 4,513 VOIX.

isty, 1
A " teen vedette 1 'ineffable

VnK
M. -I . I Sonnier, le candidat 

liberal, a etc cl 11 depute 
< b.iinbre des < 'imummes. à 1 ’election

officiel lu parti 
lu comté de Saint-1 leiiri ;i lait£ puf)INIIIIIIK m mplcinentaire 

teinic lundi dernier pour donner un successeur à M. 
I '.niI Mercier, récemment

ri )
11

nommé juge-cn-ehef de la 
°>ir de < ireuit. M. .Mercier a représenté ee comté 
iix 1 mimmues de 1921 à 1998.

M. Bonnier ;i obtenu une majorité de 1.Ô19, votes 
>011 concurrent le plus dangereux. Le vop 

partagé comme suit : Bonnier. Ki.4(i2; Monde, 11.949; 
11iiigras. *4.). M. < iingras perd son dépôt. Il v avait 
!•’. (00 électeurs inscrits ; 28.710 ont

sans 1
,1'assommeurs, on en verra sûrement de belles, à cette 

•haine élection. Mais il pourrait bien y avoir des 
car le sentiment populaire aujourd'hui

m ( '
4 f,\ nproi ÎM<V~.surprises,

uVsl pas j»réci.st*meiit ce qu'il était au mois d'août 
1936.

% >ii r 'est
xS

&I On s'est vanté avec une rare indécence, à ee ral- 
I liement bleu de samedi dernier, et il s'y est dit de 

nienteries. Constatons à tout le moins que M.
exercé leur droitZ de vote.grossis

Duplessis, qui a tant peur des électeurs de Montréal, 
s’est rapproché d’eux cette l'ois en venant jusqu'à 
bongueml. Peut-être qu'il finira par traverser le 
polit, un île ces jours, pour regarder face à face les 
gens qu'il a si odieusement trompés.

Plusieurs des ministres de son cabinet Paeeoni-

)
M • 1 ami I lien II mule a fait sa campagne contre 

ic programme actuel de defense nationale. Il approu* 
. vait eu général la politiqiie

Ilia is s opp( i>;i j| ;| n
mais qui est en réalité la réorganisation de I 
nationale. M, Bonnier approuve en entier la 
pio dt l'administrai ion libérale d’(Mta\vu.

La victoire de M. Bonnier est une victoire de la 
; "litique de l'a d ni i 11 i .-t rat ion King. Deux 
les bon. M M. ( ardin et Kinfivl.

Z

{95F. In gouvernement King. 
Ui il appelait les armements.

a défense 
polit i-

:x.
-mimgnaient. 11 n’y a pas grand-chose à dire de leurs 

discours individuels, si ee n’est qu'ils plièrent I"échi­
ne avec une parfaite unanimité. Littéralement, ils 
étaient écrasés devant le “< 
pas île danger qu'on les soupçonne jamais d'indépen­
dance, ni qu'on les voie démissionner pour un prin­
cipe, comme le fit M. Drouin. Ils aiment bien tnq 
leur sinécure pour cela, d'autant que, suivant leur 
propre admission, ils n'ont rien à faire, M. Duplessis 
ne permettant à personne de penser dans son cabinet.,

Lu humoriste sans le savoir salua le pilote Dus­
sault connue le père de l'Agriculture dans la province 
de Québec. M. Albert Biou.x, sans doute, est la belle- 
mère. C'est le même pince sans rire, je crois, qui pré­
senta William Tremblay comme l'ami fidèle des ou­
vriers, ii lu porte de qui ces derniers ne frappent ja­
mais en vain. Par exemple, il a oublié de nous dire si 
c'est à In porte du château de William, rue Sherbroo­
ke, que ces mêmes ouvriers vont frapper pour être 
>ecus à bras ouverts par “l’ami fidèle ".

M. Duplessis, dans son discours, s'est permis 
quelques polisoimeries à l'endroit du chef libéral, M.
Adélard Uodbout. 11 n’y a pas si longtemps qu’il lais­
sât entendre que celui-ci n’aurait jamais d'opposi­
tion de sa part, s'il sollicitait un siège de député, 
b'autre soir, le premier ministre a mis M. (îodhont 
mi défi de se présenter dans Magot, bien qu’il sût à 
ce moment, après le jugement des trois juges qui ont

t'TTf n -V "ZL’01 '■ L""S|i'X"i'v H ms t„„s ;u irions Il m |',m,h,-v ,lo „...... ,l„ s„,'v- ,lo la ........................... ........... ...  ' pus .lu
P h"> U «*»* tr..|. long ,1 VM torn. N-I    ............. , ,|,s Trais-Bivii-ivs ,t ,,,,'il a tou' trahis .-..Ionisation    son *   l'ion .,,,'11  .........as ,,, ' 1.'"'- so- rangs. I s ou ut a ors ,.nor

TJ' V ,"°"S "T l,"n"'V""S. - ''T1'1"" Itou,'à tour. un soul mol pour son ministro-valol. lo silon.-ioux M ''sv '' ”'"  """ Xl' ,mmm mmm mmrnmssmm sur la eût,- dn Labrador. "" ”, 1 K1"1"* "TT "i ’ plus .h- l.unu voix. I.a major!,.'. ,|o M. Bonnior tut à
Il a précisé qu’il allait donner des preuves de 1 '* Vn 1 ' .ll,l< al. 1 ( ,n 11. 1,11 . r monde et pin Damien B( >U< ‘I IA HD peu près nulle dans le quartier Sî-.Ioscph, quartier

I excellence de son administration. Comme un lrlan- 11 °11,/11 1 ' ,s1Ul.<^ (,,l( 1 ,lllr'1i'1111 ,lll,lbrl,l,l1hl11- .que M. Ovide Taillefer, président du comité exécutif,
dais entrait à ce moment dans la salle du banquet, il N.a m,bl,,> ,l(‘ n,)lls (l(‘s .H" millions ,;m- représente à l'bûtel de ville, et où MM. llushion et
s interrompit pour déclarer avec grandiloquence: |'O"'tes parson gouvernement en seme mois, des de! i- Il Kl LICDDIIDM Connors travaillaient pour M. Bonnier. M. Boude

("est la preuve que dans l’Union nationale il n’y a ''Ls qui ^ accumulent et des taxes qu il lui lamlra pro- |W| Blrg fl I* | Q II If je comptait sur une majorité dans ee quartier. Dans
l’as de fanatisme entre les races!” Ses autres preu- '‘bainemeiit imposer pour einpcelier la banqueroute ■ Ste-Cimégonde. quartier représenté à l'hôtel de ville
v,,-s étaient à l’avenant. I <- a I*' "N ll,ll <‘ ' v Quebec. B a oublie de nous parler de ET TT g g| SOI L \\|\ A par M. .Joseph Moreau. M. Bonnier récolta également

Il a dit plus loin qu’il n'y a pas de muges ni de 'j'fT. Daet.itunis avec M. Meplmrn pour exporter u- EL S UUï LteUOIV fi ■ plus de lût) votes de plus que M. Boude.
Weus dans son Union nationale, que les partis sont I électricité aux Etats-l ms et [aire plaisir au trust fllfiil BTI* â B IV Tlfif"fi La défaite de M. Boude constitue une nouvelle
(‘(,bpsés, que “c’est un seul et même coeur qui bat 1 . muimmum. est la piemiere lois, s est-il eerie. j Sjlj I F 11 II Z I I Wr \ ; étape dans la carrière publique de l'ancien maire de
11,111 r la patrie”. Est-ce en vertu de ee beau principe 1,11 11,1 gmnei nemeiU a ose >e dresser contre les puis- yknw I I 111*U \|r»ntr('-;il. Les observateurs politiques s'accordent
'lUc* 95 pour cent des Fonctionnaires et employés libé- ,Nmi de I .ugent. ^ < cia a du Luie sourire les ma- --------------------------- |généralement à dire que sa défaite dans Saint-Henri
umx du Gouvernement ont été sommairement renier- f‘lla,s ' '' v<'1!'".111'' a'<-<,< ,,m, ■ ,U|1 rssls, ,l',sl ru Le Fiiiniiri,il l'usl. organe indépendant et nrdi-' l’oblige à une retraite définitive, bien que, de l'avis
''"’s de leurs services et remplacés par des conserva- Vu> |,‘n,l(''s invi‘ 1,111 1 lu‘ ' 1‘' illgM(' |lils a 1 0r,‘a* nairemeiit bien renseigné, laisse entendre dans une M. Boude, il n’en soit pas ainsi. 
l('ur-s ! ' sum ne souper. dépêche parue dans son édition du 15 janvier 19:17, Plusieurs prétendent qu'd n'y a pas de polit ique

II nous a donné son solo sur I autonomie provin- que les récents entretiens Ilepburn-Duplessis sur la ;1 , hotel de ville, mais 1 election de St-Ilenri a été
eiale. qu'il va défendre jusqu à son dernier souffle, situation du papier-journal ont about i à un insuccès. |0'csqu une campagne municipale anticipée, sinon
quand personne ne l'attaque. II a même en l'audace Pressé de questions par les journalistes, M. Mitchell ll:ll‘ b‘s questions qui y ont etc discutées, du moins 
de prêcher avec grandiloquence la collaboration et la Hepburn avait d'ailleurs refusé de commenter les i li;ir les gens qui y ont pris part. M. Bonnier le non- 
eooperatiou des provinces du pays, quand il est celui résultats de ses pourparlers avec le premier minis- i veau depute, est eehevin du quartier St-Paul. M. 
qui a probablement le plus fait pour ameuter les pro- fre de la province de Québec. Il semble même que les Boude, le vaincu, est un ancien maire et ses liente- 
vi liées les unes cont re les a ut res et pour créer la de- deux hommes politiques se soient brouillés. ' liants étaient 1 rois eebevins. M. B ray. de St -1 leu ri. M.
siuiiou entre l’Est et l'Ouest. < 'nopérat ion. en vérité. ... . , l'répanier. de Lafontaine et M. Dupuis, de Papineau,
quand, derrière la scène, il a toujours refusé de coo- , • "h'1 "T ' al.'.'n1,.a ll!1.' ' ans " " ,'M,I',,VU,‘S .! damais élection complémentaire ne souleva au-
pérer avec le pouvoir central et cherche encore, à I’ '( T I,n'b "" ,':lITl',"'h<,meii1 P'diti- L.,,,) d'intérêt dans les milieux, tant fédéraux que pro-
Pbeure actuelle, à aligner les provinces contre le gou- ,,m' (‘1I,I V ( > 1 ''llx ''lr s 1 r tï"uveniemei‘ts pvovm-1 vinciaux et municipaux. Au fédéral, la victoire de M. 

vernement de M. King!

;a iiniiist res, 
ut pris part à la•lietiff” il n A’ aet ( )

(*.
La journée a clé plutôt calme... II n'\ a eu qu'une 

cille a CCi si a t ion, celle d u lie jeune tille accusée de 
supposition di personne, l'dle a etc liliérée pal' le juge 
Lu right, la plainte logée contre elle n 'ayant pas été 
portée a sa comparut ion,

I,e \'otc a été moins considérai)!

) i
Z
A

•yVJ I L-z/ <SCi|S /z >
/Z,// que certains ob­

servateurs ne le prédisaient. II a et e. en effet, moins 
usideralile qu’à la dernière élection générale, alors 

Itic 29.91 « vote.- avaient etc enregistrés.
Bien qu'il se soit retiré' de la lutte dimnnchi 

M. < . < K Bousquet a recueilli, au scrutin de 
certain nombre de vol

m ci >
?Mn /
p.ST- ' >oir.

WA j^t]
:=
% «\ Z

y . till
lotit P total approximnt i ve­

nu ut compile, dépassé celui du candidat < )nil- L. ( S in- 
■j,t;.s. Dans les

V^5 V cs lV- Z
■SgS

\ X - le es si nis-ojjjeiers 
l’appovteurs. iui a aussi relevé plusieurs votes pour M. 
\ ici or I ai ci unite, cam lidat 

| retire de la campagne mercredi dernier.
Iai victoire de M. Bonnier lut concédée à 7 h. 

70. moins de deux heures après la fermeture des poils. 
Ia - premiers rapports étaient favorables à M. Iloude, 
mais peu à peu la majorité de M. Bonnier commença 
à monter. Bientôt il devint évident qu'une victoire 

| libérale, s’ajoutait à celle remportée le 27 décembre 
lernier dans le comté' de Loi lanière.

rapports eu

iifa ouvrier

UL CAVJVJ TT' vLL,

I

t
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B ti revendiqué la paternité de la loi des pensions
I, e vieillesse, oubliant tout simplement que cette me- 
MI1‘L édictée par un gouvernement libéral, était en vi-

quand M. Duplessis était encore chef de LOp-
II, ls,|i°ii. Il est vrai qu’à son arrivée an pouvoir, il 
'lestit lia tous les réviseurs à la pension de vieillesse 
1,(»niinés jmr le précédent gouvernement et refusa de

paver le salaire auquel ils avaient droit, mais il 
11 .v a la rien dont un premier-ministre puisse se van-
ter.

Quand il a fait l’éloge de son comparse llorten- 
l’bonmie qui doit être “lâché lotisse’’ dans Ba- i(Suite en page quatre) (Tournez)

(
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I loilde aurait été HU vote tie lion-coilfianev eoiltro le <lv Kadwan que j’ai repris goût 
gouvernement King, qui fut défendu au cours de la a la vie. Vous connaissez

et tout dans ses gestes mcsu 'docteur. pice. Toutes les vérifications
ma |rés comme dans sa voix calme, I Aux explications détaillées 1 nécessaires furent faites; on 

campagne par MM. Cardin et Rinfret. La défaite de «enmie: c'est la créature la révéle une irrésistible force de'concernant 
M. Monde constitue doue un vote de confiance pour !rlll< douce, la plus tendre, la persuasion.
«•CS deux ministres, ainsi que l’administration dont il plus aimante qu’un homme I.e docteur de Radwau a par- disques sur lesquels sont 
font partie. Dans l’arène provinciale, le premier mi- puisse réver d’épouser un jour, tagé les jaloux en deux va té- gist ré- les petit
nistre, dont M. Monde a naguère juré la perte, sur- I-h bien ! quand je songe au- gories: ceux qui souffrent à I doivent le ramener à une plus
veillait attentivement la campagne: la victoire de M. jourd’hui aux mille tourments bon escient d’une infidélité'saine conception de l'existence chirurgien fut appelé pour un 
Monde signifiait pour M, Duplessis un nouvel enne- je lui ai gratuitement in- dont ils possèdent des preuves et le même portrait du docteur cas d'extrême urgence et ne
mi, plus puissant que jamais, et sa défaite, un ennemi digés, je vous assure que je ne irréfutables, les jaloux acci- aux veux fascinateurs qui ap- put venir. L’opération est re­
de moins. Il en était ainsi dans l’arène municipale OÙ Sl‘ls pas fier do moi. Chacune dentels. pourrait-on dire, pour parait Mtr l’écran de la clinique, mise au lendemain... mais, à 14
M. Raynault. maire de Montréal, et ses commissaires, .de ses paroles, chacun de ses qui le docteur ne peut rien. Les j Songez à ce que pourrait heures, la malade meurt subi
faisaient des voeux “spirituels et matériels” pour gestes, de ses regards étaient autres, les descendants directs être le monde, me disait un ad- tentent dans son lit. par “ic-
que M. Monde “attrape sa gratte”. Vil ,commissaire, amant de causes de souffrance d’Othello et les frères du héros miraient- du docteur de R.ad- tus"! \mait-oit manqué d’ac-
M. Trofflé Lacombe, avait même offert de parier P°m moi. J’ai passé des heu- de Crommclynck, qui ne peu- ;wan. si d’autres praticiens mar- cuser l'anesthésie et l’opéra-
$1,000 sur la défaite de M. Monde. Vu autre éehevitl, re5> des jours à la surveiller, à vent connaître l’amour sans chant dans la voie ouverte par leur, si ce décès s’était produit

Pit” Mouette avait, lui aussi, offert de parier la guetter, à la suivre, et l’in- subir les affres torturantes de de Radwau s'efforcaient
$1,00() sur la victoire de M. Bonnier. Ils ne trouvèrent uocence de ses démarches, loin la jalousie, même si l’objet ai- trouver la guérison, non pas de i Voici une mort à grand spec-
preneur que pour ifôOO, de m apaiser, me persuadait au mé est un parangon de vertu, lu tuberculose, du cancer ou de tacle. On sait que Vintmdttc-

1.’éehevitl J .-Arsène Bonnier, élu lundi dernier contraire de sa fourberie, de trouveront chez le praticien an- kl lèpre, mais de ces maladies lion d'une soude dans l’oeso-
déplllé de St-Menri aux Communes, est âgé de 58 ans. î0n adresse machiavélique, (le glais, non settlement un souia- de lame autrement néfastes pliage nécessite certaines pré-
11 est né le 25 novembre 1870. à St-Vrhaill de Cllû- <a perfidie. En vérité, je ne gement à leur peine, mais une que celles du corps: la median- cautions pour ne pas produire
teailguay. Dans toute la force du mot, e’est un “self- mangeais plus, je ne dormais guérison certaine et définitive, coté, la fourberie, la vanité... |de blessures désastreuses. Un n„ saj, |v idle exir,ordinaire
made-matl”. Il dut abandonner la classe à l’âge OÙ la P1"'- C dépérissais. On m’a- L’opération se pratique sans Déjà le monde, sans la jalousie, malade, qui souffrait de trou- duv 'certaines' oerslllml s a 1:1 légère. Il
plupart des enfants commencent à fréquenter les vail Park‘- de divers côtés, de douleur... Quatre ou cinq jours c’est le monde avec Desdémo- blés gastriques, devait subir un j nerveuses par h MiggeÀionTm Cl,leux> quand
écoles, et ce ll'est que par un effort constant qu’il a 'a cliniqtte du docteur de (Tad de clinique suffisent pour éli- ne accomplissant son destin de lavage d’estomac à l’aide d’tmjl'autosug wstion * Telle '««euM- complexité de la
réussi à acquérir une certaine instruction. Il réside à van : cela me semblait une far miner le poison de la jalousie, femme et d’épouse! tube de D... L’homme s’assied ! f‘mnu, f|cvk>11" subitement "m nv humaine, que celle-ci llv s

Montréal depuis 1902, bien qu'il V ait demeuré pen- l'c r!i^no (,c figurer le déco, Si, toutefois, le patient a une Sans doute; mais personne, Mtr une chaise en face du mé- jea|)aMc ,k. marc|ler ,;‘(m \u] détraque pas plus souvent'
liant deux ans, de 1898 à 1900, avant d’aller aux Etats- '"tan' un vaudeville parisien rechute, un nouveau séjour alors, ne connaîtrait la triste'dccin. Celui-ci prend le tube, |V)k. (,st "/alésé,■ l)itl‘mcllt, et que le ,J, t'm '!["
l’nis. Il est dans le commerce depuis. Comment y «uis-je allé - Je ne chez le bon docteur les déhar- Desdéuume. car Shakespeare mais avant qu’il ait eu le temps !,k,s (lptix j;|m|)/s. Hq/Vitre'à la Pl»l):,r> d'entre nous

Il est éehevitl depuis les dernières élections mu- mVu <ouvi(M1' même pin-, mai- rassera complètement de ce 'n’aurait jamais écrit Othello, de l’introduire, le patient vomit |sur je dos' une énorme'cloute
nicipales en 1996. Il fut candidat à plusieurs élections \[c vn,,s iliro que c’était avec la mal encombrant et démodé. .., _ , <le> flots de sang et meurt sur mnnr1 on -Vsl hnrn- \ ment paisible, jusqu’aux |im;
antérieures, mais ne réussit pas à se faire élire. Il est fmur intention de me moquer Le docteur de Radwau affir- v M,chel Candie‘ le coup! s|,‘ ]a u un j(,r ' n|nuiik; tes normales de la vieil),
l'un des fondateurs du Club libéral Jacques-Cartier, '1l> nîl,f médecin. Je ne sai< s'il me qu’il n’est pas d'exemple L’autopsie prouva qu’un ané- tM1 affirmanl r’émit
dont il est le premier vice-président. Il est aussi goil- 'icvilia vette arrière-pensée, en qu’un malade confié à ses :0 ivrisme de l’aorte, insoupçonné,!

1,1,11 ca'- ‘lès que je fus en sa sions liait été guéri définitive- Variété car on ne disposait pas encore
K11 1903, il épousa Marie-Raehel Atkinson, de j présence, je me sentis fort mal ment après un troisième se- ^ des rayons X. avait crevé dans j

Sl-Chrvsostôme. Il a une fill,- adoptive. Mlle Florell- ‘ mon aisc- Sr"t l'egard -cm jour. MORTS SUBITES l’oesophage. A quelques seen-
tin, licier. """ "r" ™ """ U tnu.cmcm e.’, sim- ................................ 1:1 ....... L. , Restons dans les asiles. !., I ci

napper I humanité. )a utgager le médecin auratt j riIPHnBIF type du béat est l’idiot bilan- I P

mort subite e<t un des plus rc- eu un,‘ sa,e a"aue sur les EUPHORIE jqui ne peut articuler, I k
:. '"Imités et des plus dramatiques. ,)ras- ______ jet continu, que le mot de Cam

Malgré nous, nous cherchons ^ 11 lll «k malade de trois ans, jbronne. bit
dernières paroles, souffrant d’«ne méningite très Les gens qui ne peuvent pas jchose 'quc ,e mot F.Mphori,

Ions les derniers gestes de Srave- «tait soigné par le doc- parler comme tout le monde ̂ ate aussi, celle du vieillard
la victime, les causes de teur N1 : celui-ci était d’avis fh^nt aujourd’hui qu’ils sont retombé en enfance, doux eà-
cette éclipse inouïe de l’un de dc faire lII,e poncti.^n lombaire euphoriques pour exprimer teilx qu; se croit installé n0ur

de la moelle épinière, mais k qu'ils sont de bonne humeur et toujours dans le meilleur'de< 
produise l)m‘ refusait, disant que c’était se sentent le corps bien à l’aise, mondes, 

dangereux. M... obtint néau- •• y a même, parait-il, une eu- :

;on la plus formelle que son Plusieurs jeunes doct 
coeur avait été examiné peu de hôpital de Marseille 
temps auparavant et se trou- j faire un pansement

lonreux à
I .’opération se passe fort l/aine d’années, 

hint. Mais quelques jours plus |frayé, leur crie: 

tard, notre malade revient 
pour une obturation... et an­
nonce candidement qu'il était j tin simulacre d’anesthé 
nanti d'une très grande lésion ; verse de l’eau

d’im 1 ? 
ayant 1

le traitement à j reconnut que la malade pou 
suivre, le jaloux reçoit les trois va il supporter l'anesthésie et

cure- l'opération ; celle-ci fut fixée à

assez do».
"" enfant «l’unva it en parfait état.

e di-
celui ri, cfhomélie pii 11) heures.

Par hasard, ce matin-là, U
< ' S (

— Piulormcz-moi !
*l ’un des internes fait alors 

'este; j|

au coeur et qu'il avait menti ! |presse, la fait respirer a ]'/ 1 
Son médecin traitant lui avait faut... et celui-ci sVvan,,,,;, I

e syncopel I 
«"animer,

cher isans peine, l.e docteur P 
monsieur, ajoute le honhom- itait un certain nombre de 
me; pour votre sécurité, j’a- ;blahles syncopes, (|ont
vais mis dans ma poche une jques-unes mortelles, dm»

L
Mir mu

interdit toute anesthésie locale | victime d’une fort 
et même toute anesthésie. On réussit à li­ nonMais rassurez-vous,

M. de pendant ou après l’opération?

s a
lettre qui vous couvrait en cas ; suggestion ou à l'émotion 
d’accident! : Il faut être exi rèmcuicn, g V

vn ce qui 1 p;
morts I ti 

PC'sOIIIU E t, 
mira- I

prudent, ou le voit, 
concerne la cause des 
subites et n’accuser

est inétiiv

Mort par suggestion !

ou songe a I’m-1 i
niacin. I y

u pour- 
sur «il rythme relativesuive,

sse.
un si- Pierre DEVAUXnapisme :

H est des cas plus alarmants. Gringoire.verneur de l’hôpital Notre-Dame.

comme dans un livre
Quand je me trouvai seul enfin l),icité telle est en droit
dans la chambre d'expérience.

ouvert ventL’OPINION
de se demander si son efficaci-Sous le titre: 

publie l'éditorial suivant:
St-Henri a parlé” le ( AXA I)A „ té serait la même sur unte luttai de toutes mes force 

contre l'inexprimable -ensatiot; *at,n: 
s'il est vrai, comme le dit le proverbe, qu’“ù de bien-être qui m’inondait. Je ckn'rluei le est reçu par

vaincre sans péril Oil triomphe sans gloire”, tous OC veux pas vous donner le- F docteur de Radwau dans
veux ipii voyaient dans l’élection d'hier la suprême létails du traitement auquel ic l11ece assez exiguë,

tapissée de tentures 
bleues. Aucun bruit extérieur

esprit
Dès son entrée dans la qui aime autant la

dans les

une 
enticre-

épreuve du parti libéral, son Waterloo, et qui lio- fus soumis, car il faut que voit* ™ont 
chaient la tête en disant : “Saint-Henri, ça n’est pas vous alliez vous-même à la cl:
Lotbilîière; Ronde, ça Il’est pas Paul Bouchard”, nique afin de vous en rendre 11 y parvient, le calme, le silen- (laj*. vjrconstances
tous ceux-là voudront partager la satisfaction que compte. Sachez seulement J? ha,g,u'm la ™a'son en|îèrÇ- (|j0Sv>- à la ,rihunc ,riuu; as. moins une consultation, le cou- phorie sociale...
lions éprouvons ce matin, que nous éprouvons même qu'une voix de femme s’éleva Pet,te 'umtere bleue éclat- seml)^e_ (lan< un ;[oirv ' cl sultant fut du même avis, et
depuis huit heures hier soir. Nous laissons aux vain- auprès de moi. Une voix de n% fa,hlemcnt la piece. Le doc- svrons pn. t(.nt|L f,-v les deux médecin 
eus la consolât ion (pie donne, en pareille circonstance, 1 femme? Non. une voix sans t*lir ohsorvc attentivement son vmr u11c jntvrvcnti()|1 sun)atu. décider le père.
l'illusion d'une victoire morale ; nous laissons au Dr- -exe, une voix d’ange, inhumai- c ienl lnds’ d unc vnix tr,‘s
coir, (pii est toujours plus fin que les autres, le soin ne. qui éveille irrésistiblement (iollce' 1 invite a s l*ten(,rc sur 
de prouver, chiffres en mains, que le parti libéral jau fond du coeur tout ce qui iun (1*van moelleux recouvert 
n’est pas aussi victorieux qu’il le pense — nous nous reste de propre! i'*(> coussins qui occupe la plus
contentons de la décision qu’ont rendue les électeurs Mon interlocuteur demeura grande partie de la chambre
de Saint-Henri, qui, eux, n’y sont pas allés par qua- un instant songeur, puis il re- 11 <llS!'arait (lemm' lcs tt,,,tu; jurv; (|lu.||,.s consequences
tre chemins et qui ont parlé clairement. Saint-Henri prit avec un regret dans la res' abandonnant le malade à peut;-tre pour ,,jssm. fles <Ié; davrv ! L’enfant était mort su- cime une sensation agréable et maniaque ,|tu se croit „
est une grande victoire libérale, tout comme Lothi- oix: une complete solitude mais, bats! Et cepeiulaut Vauto si(. bitement. Une minute plus même joyeuse que les méde- homme débordant de force
mère. C’est une nouvelle démonstration du bon sens -J'ai essayé, par la suite. jM,r 11,1 ttrai1’. aPParan 1(1 ne révèle qu’un anévrisme OU tard, la ponction aurait été fai- fins ont appelée euphorie. Elle musculaire et d’idée- grandie
du peuple canadien-frangais, de sa logique, de sa me- d’obtenir, mais en vain, du doc-,'lsage ( 11 nu',lccln dt‘1 am‘‘-"n la plus banale svncnnc cardia- tc- 0,1 frémit en songeant à est plus vive, sans doute par ses. Remuant infnti,nl,l
sure, de sa clairvoyance. Et c’est pour le parti libéral, teur. puis du personnel de la i',sage (lonl les lra,ls sont 1,11 CjUü. la colère et peut-être à la ven- contraste, quand il s'agit d'un sommeil il vit mlêméincnt
till émouvant témoignage de confiance, dont il saura clinique, des renseignements ;p011 etfaces polir f!lu‘ tout(‘ Une mort émouvante est gpance <lu malheureux père. retour à la santé. Au neuvième...J e flot de ses discours m,i von­

, ,, . . . .. , . , - -*n * Un malade peu T "" .......... °......  ' co, à i-J. ZïZZ

Saint-Henri avait une signification natio- «eu, «*, »« point ..... iL "..... . > ùZwZ^th% b hZCÎZZ’m* |,0,,ls » t ouMterib’
nain. ..tait vrai et rela reste vrai. 0.1 pourra faire W «»<".)* <"« rv.onm, une ; ...... I.e du Solda, e, ,lc ,,asar<ls sW «km. l'agi,=,Ion disparaisse,,, ini ...............s matérianx „„„

iiEiiiai! iiiis
il faut être né avec une bonne i maladie. Evadés de la 
constitution et un heureux ra- réalité, des chaînes de la logi-

“Oui, Monsieur, j'ai ga-

nos semblables.
< >iie l’accident se

—Et quels sont les excités 'gran-
.............. , —Ceux dont la joie, faite

Quand tout va très bien d’illusions, s’extériori 
réussirent à Ce mot n’est-il pas emprunté à 

la médecine ?

se en dis­
cours et en pitreries. Leur eu-

Iphore s’apparente à celle du 
11 fait bouillir l'aiguille, les -Quand tout va bien dans pnn pochard qui a le vin r,j

main Préparatifs sont terminés, le le ventre et ailleurs, quand ac- pamc généreuse et la logique 
medecm consultant va prendre lions et réactions glandulaires, incohérente. La plupart de 
l’enfant dans son berceau... nutritives, etc., sont en harmo- toxicomane 

I,. Quelle stupéfaction: il ne tient nieux équilibre, le système 
dans ses bras qu'un petit va- veux de la vie végétative

telle. I n témoin s'avance à la 
barre de la cour, il lève la
pour prêter serment... et tom 
be mort ' < Hiclle sensation par­
mi les magistrats et dans

jj connaissent d, 
même une griserie éphémère 

ar Le plus heureux
ner-

est l'excité

e, sans

une joie communicative

ment qu'elles expriment ; on pourra s’en faire une jus- lade. Je le sus par des 
tification ou une excuse. Peine perdue ! Le vote des communs qui m’affirmèrent 
électeurs de Saint-Henri exprime l'opinion populaire que cet homme paisible, au vi­
sin' les questions actuelles, telles qu’elles ont été expo- sage réjoui, ils l’avaient connu 
sées durant la campagne électorale. Saint-Henri ra- six mois plus tôt, maigre, tour- 
tifie la politique du parti libéral telle que MM. Cardin mente, torturé par l’idée fixe 
et R infret l’ont expliquée aux électeurs. L’un et l’au- menaçant chaque jour sa ïem- 
tre ont parlé sans arrière-pensée. Les gens de Saint- me des pires châtiments pour 
Henri ont fait de même. Nous l'avons dit au lende- une trahison imaginaire, 
main de Lotbiniêre: les électeurs savaient qu’un vote —Si bien guéri, ajouta l’un 
libéral n’était pas une approbation de la guerre, un d’eux, que son esprit n’est plus 
acheminement vers la conscription, une orientation capable de concevoir un soup- 
nouvcllv de la politique extérieure du Canada; ils ont.ço», aujourd’hui où il aurait 
donné leur ratification à.un programme d’armement cent motifs d’être jaloux. C’est 
défensif bien défini, dont les chefs du parti ont ex- justice, en somme, la pauvre 
posé nettement la portée. Et ce verdict, ce deuxième ; petite a payé avant d’êt 
verdict, après celui de Lotbilîière, devrait, une fois mahle... 
pour toutes,, faire justice des illusions qu’on pourrait * * *
entretenir sur la poltronnerie des Canadiens français.
La défense du territoire canadien, chez nous, tout le 
monde en est !

; R ad xv an, est immédiat: une |
douce langueur envahit le ma-1 
lade, un détachement délici 
le sépare du monde hostile, et 
un désir de paix, de repos, de 
sommeil qu’il n’a plus connu j 
depuis sa tendre enfance, Peu - ! ^ons pas U,UI- 'lui
vahit et le détend j laisse pas le temps de souffrir, vous recevrez la lui)

Cm séances se ’ rvnnnvellcm H'1* vraiment. I""" le le,,,,.- •
de soiiftrir, semble

tristeque la mort est 
|jours clémente, facile, 
i loppée d'inconscience 
songe... A ce point de

presque tou- gueur du trajet, de votre vi­
tesse de marche, l’accident est

H   rarlm'  ...... | l.él.é .M„ •!“<;
la chemin un ami bavard? Serez- m" nMltc » k mrmde. Rite trois militons a la l.olenr

mort subite, (|UC nous ne vo- vous retardé par une voiture'' CC Honte,„ps i "atonale. Vous m vies sympa-
qui respire la santé et qui prend ! tkfiue. Je vous en donnerai 
tout par le bon côté. Le côté fl,ialre ” 
rigolo “Quand je serai mort, 
dit-il, je rirai encore."

—Il exagère. Et sans doute

enve-eux
de fatal.et

vue.

ne nous Si oui, vous êtes sauvé; sinon,
sur le)

crane. —Faut-il envier ces fous sa­
tisfaits?vraiment.,trois fois par jour: le matin, ce p ^ ^

inné autre virile et forte f^gnée rie vivre, une fin idéa- tun" <|U1 se rend chez son > n-t-il une cuphore un peu —Leur satisfaction sc paie 
précité PéncrJc. la beauté de lr medcc," pour une intervention sotte, maladive même. de graves déboires. Kl parfois

la vie active et de l’effort i,|,v- ! kcs mpdecins, de par leurs ” m"m< - 11,10 simple piqûre. —Qui témoigné non plus de aussi celle des simples nigauds 
simie tandis mie l'anrès-ml il f°nrti°1'ls mêmes, ont souvent >ai!s 'l,n Ul,‘1"' s,)" n'in' Mm la santé mais des troubles men- Sur le champ de foire, Jcannot 

Décidément, une visite à cet une troisième voix 'pleine de da^ister à ce dra- «1^,écoutai, les boniment^ de< 1,;,-

étonnant philanthrope s’impo- ! tendresse et* de mansuétude in- mc brcf (,e la mort su,,ik’ Ils s, -- nr’ v °"S **"*'*"*' parmi lest»»eis tc,curs avcc unc (‘uph"r,<’ Pf

,::z.re::,r:rr::
sombre époque, s’occupent à dont il a besoin pour lui-même,
diminuer les possibilités de à compatir aux souffrances 1 1 (fm,1Pr (k ^ s,|ins au malade,

rEr =.-isErE5!
pas un lien de cause à effet en- ‘sont du,x horloges réglées 
tre ces soins et l’issue fatale? des ktl,rcs différentes. Tant.

ja mieux pour le chirurgien si 
l'heure fatale avance sur l'hcu-1

\ oici un malade, dit le doc-

re rnu-

jmière victime... disons plutôt la l’k),l<d,f ra *a 1,1 ort foudroyante béats et les excités,
;n à l’heure fixée par le destin.

D’un autre point de l’hori- 
• zou. le médecin se hâte

! seconde ! S'ils étaient en train —Sans compter d'autres fous 'ai* disparu, 
satisfaits qui courent les 
et les antichambres ministé­
rielles.

Especial by jealousyVariété.
rues Docteur GammapourIl vous sera d'ailleurs facile 

d’obtenir des éclaircissements
ICI ON GUERIT

LES JALOUX 

Pu Michel Candie
Gringoire.dans l’annuaire du téléphone, L% salle d attente n est ja- 

vous trouverez à cette adresse mai"5 v'de: dcs malades pu is­
le nom du docteur de Radwau, fpi° h jalousie est traitée ici
spécialiste de la jalousie. En- comme unc maladie — des j Enfin, l’atmosphère fpiasi Comment se disculper, si 
fin, interrogez autour de vous, dct,x sox<,s, attendent patient- monacale de la clinique agit fatalité fait mourir subitement

’ ment d’etre délivrés de ce can- jsur les nerfs malades des peu- un malade dans votre cal,inet, re chirurgicale : personnelle- j
ment, il est sauvé. Mais tant i

sur

Dans une rue aristocratique 
de l’aristocratique quartier du 
West-End, à Londres, une mai­
son éveille immanquablement 
la curiosité du promeneur. Elle 
ne diffère pourtant en rien de 
ses voisines: les mêmes fenê­
tres à guillotine, le même mar­
teau de cuivre à l’entrée, le 
même aspect de décence et de 
confort. Pourtant une simple 
plaque vissée à la porte vous 
retiendra un moment sur le 
seuil et vous fera rêver, une 

! plaque où sont 
mots mystérieux :

iENTRE U POIRE
ET... LES FROMAGES

e
S

dans un milieu où l’on a le loi­
sir d’être jaloux et d’en souf- cer moral ,<-s ronge. Ils ont sionnaires comme un baume voire — cela s’est vu — sur la 
frir le nom du docteur de Rad- P^sque tous des visages in- sur une plaie à vif. Toutefois, table d’opération? Nous em-

cveillera aussitôt des r'uioK tief égards anxieux.!il n’est pas absolument néecs- primions au “Siècle médical" -v laissPra Peut-être sa réputa-
Leurs moindres gestes trahis- j sa ire de venir se réfugier dans un certain nombre de cas par- lKm (î s°n aV(‘n*r- 

... . sent une ncrv°sitc excessive, ce havre de salut pour guérir ticulièrement dramatiques où I II c<t vrai que certains ma-
-C est un bienfaiteur de Comment, sur ces esprits tor-1de la jalousie. Le traitement le médecin, à défaut du mafade, lades mériteraient si l’on 

1 humanité. ma declare un ex- turcs par une idée fixe, la sen- du docteur de Radwau se pra- s’en est tiré par miracle, 
c knt du docteur. S’il avait le présence du docteur de Rad-(tique aussi à domicile et, cha- 
vécu quelques siècles plus tôt, j wan n’agirait-elle pas comme que jour, des quatre coins du 
Desdéinone ne serait 
morte assassinée !...

[tis pour lui si elle retarde! Il
VJ

wan
commentaires passionnés. Le ministre Chautemps vient d'amasser une grosse fortune. Il 

de démissionner en France. Son ! Ce Màriion a la manie de voir J| 
nompeut

dire, la fessée! Le docteur N...
est tout un symbole des i rouge, 

temps que traverse la France. !reçoit la visite d’un monsieur
|d’une soixantaine d’années qui 

Le docteur AL... chirurgien désirerait se faire enlever plu- 
et gynécologue très connu, a- j sieurs 
vait décide d’opérer une fem- jciienl insiste pour une anestlic- 
me en traitement dans un hos- sic locale, affirmant de la fa-

Dieu fin celui qui nous don­
nera les raisons du dévouement

Effrayantes coïncidences

point un bienfaisant opium t La se- Royaume-Uni—voire du 
Je vous renite de ce front et de ce re- de entier — parviennent des 

inscrits ces parle en connaissance de causé igard doit avoir une extraordi- lettres désolées dans lesquelles 
puisque c est grâce au docteur mire puissance d’apaisement, ion implore le secours du bon

rnon- L bon. . Manion prédit du Devoir à l’endhoit de
elec-racines de dents. Ce qu’une revolution éclatera d’ici. Monde dans la présente 

dix ou vingt ans. Vous avons-tion de Saint-Henri... 
donc le temps de respirer et Le Convive distrait

&
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La Vie FeminineLa Vie de l’Esprith-

EN ('ROIS 1ERE
LITTERATURE FRANÇAISE 'qualifia d’académique et dont sion d’illustres défroqués. 

! le XI \Y siècle mourant a don-
Il» LA GRANDE CORNICHELes dames occupent naturel- AVISI la TRISTE RESURRECTION 'né de si parfaits modèles. Mais lenient des places d’honneur 

celle qui bouscule les tradi dans cette galerie rétrospecti- 
Pp VICTOR HUGO ^ l'ons' qui exprime un tempéra- vc. Léon Daudet qui répugne a

ment et dont l’origine authen- se priver de leur compagnie,
: tique française remonte à Ra- plus peut-être que \ ici or llu-

. t . ... , ... bêlais. Daudet n'érige pas (le go, les situe de telle façon
Léon Daudet, qui ( st .utm a» utr <t u ' . en nu i . p.iravi.nt vlltre |uj et son ]Cc- «pi'elles projettent leur ombre

des adorateurs les toutes les peripeties et débou­

tons remettons à la semaine prochaine la fin de 
l’article de notre collaborateur Rex Desmarchais sur le 
dernier livre de M. Jean-Charles Harvcv.

A la dernière minute, un contretemps empêcha la 
copie de parvenir jusqu'à nous. Nous prions les lecteurs 
de nous en excuser.

Le lendemain de notre excursion à Monte Carie, nous 
avons pris l’autoçar en direction de Gênes, jusqu’à Vintimille, 
ï la frontière italienne. Le parcours jusque-là est des plus pitto- 
esque mais dangereux. On coudait la Méditerranée tout le 

long. Parfois nous sommes à une élévation inouie, les tmir­
ants sont très abruptes et on se demande si le chauffeur les 
égoçiera avec sa longue voiture, mais c’est un homme très 

adroit. Plusieurs d’entre nous retenaient leur souffle et les 
précipices que nous longions nous rendaient quelque peu 
ilcncieux.

It,

III

1-
- ..... _ . . , . ,tcur. 11 lui narle*tlc ses phrases, sur tout cet ouvrage. Elles sont

1:. I plus assidus (le la Quantité, pu i u -mli > ts d> < s <|iu 1 11,111 jconmu. (|u mjcr0 |e radiopho- ipeu nombreuses. Plusieurs sont
plie l’existence tragique < t. liaitnt us si»u\< mrs ma " |njste son auditoire invisible, 'anonymes. Les deux principa-

Victor HhR0, ^ x r’11 <lrt’ || vanime les figures d’une dpi- : les sont Adèle Loucher, l'épou-
p.igvs comport» raiint un |-;i postérité ne retire aucun thète colorée, parfois caricatu- se adultère, et Juliette Drouet,

leur continu <t nus avanta^(, (|c ces révélations. A jraie. Nul plus que lui ne pos-jla maîtresse en titre. Daudet

propos du dernier livre de sède cet art de dessiner en profite de ces présences pour
Georges Duhamel, Edmond ! traits décisifs les satellites plus 'nous déployer au long et au
Jaloux a formulé le principe ou moins célèbres qui roule- ! large les théories qu’il a syn-
par quoi elle a réglé, une fois j rent dans le rayonnement du thétisces dans la Femme et jusquc dans sou fover; |, en c-jet sa complice en sont à jamai 
pour toutes et d’une façon gé-1 Mage. On voit à l’entrain de l’Amour. A force de créations crasv •• X(lùk._ sfm Adèle”. Il ' stigmatisés, Hugo

des géants de ] ces croquis qu’il y prend grand hasardeuses, de situations tan- sqnsta„e ,lans son cabilK.t dc ])0rtcra, légers mais visibles
l'humanité : "La tragédie des ' plaisir, s’offrant le délice pro- taisistes, et de retours tendait- travai, C0lmne (lans un sane- les signes accusateurs. Qui 1<

,. . » , . Maîtres est que la plus haute fond de la polémique ou le ra- ciels, il essaie d’y intégrer Vie tuaiu. c, on „'cntre pas chez premier des deux époux a
îles destins eio "| ’ • ’ ’ valeur intellectuelle ne s'asso- pide contentement de l’ironie, tor Hugo. Il ne réussit qu’a- luj sans s't,ssuvcr ics pie(ls et trahi sa foi?.„ Lcs défaillan
l’lus agmC S ! ... (lcs!eit-‘ Pas toujours à la plus hau Dès les première pages de la demi et gate son plaidoyer par;^ consultcr lcs oracles py. ces de pun n’autorisaient gué 

1 " te valeur morale, ou, dans d’au Tragique Existence de Victor scs constants appels a la vo- {thiques de la consigne, il cesse re les défaillances de l’autre
très vas, que la plus haute va Hugo, on rencontre la hohiiu lupté. id’ètre accessible et pratique

lenient unI-
LA DIRECTION

I!

que son orgueil olympien, ses te sa laideur morale éclat» 
prétentions à l’auréole et aux dans le rôle infamant qu’il y 
qualités d'un dieu. Après lier- joua. Mais partageons en justi 
mini, Hugo pose déjà au pro- ce et en vérité les torts et les 
phète. Il traîne cette attitude ! blâmes. Si l’auteur des Lundis

Nous avons fait un arrêt à Monte Carie, où les excur- 
ionnistes purent visiter le Casino et ses jardins. Comme j'a- 
ais fait cela la veille, je pris place sur la terrasse d'un café et 

tout en buvant une citronnade, j'écoutai la musique de son 
irchvstre en regardant le magnifique Casino de marbre blanc, 
ntouré de toutes les couleurs de l'arc-en-ciel par ses jardins 
nagnifiques, avec sur le fond du tableau le bleu méditerra- 
écn. C’était une merveille à contempler et cela reposait des 
motions de la Grande Corniche. Dans le lointain, à ma gati­
ll e, la frontère italienne nous attendait. Je ne sais pourquoi 

.nais j’avais une bâte impatiente de traverser en Italie, où 
e n'étais jamais allée, mais dont j'avais tant rêvé La réalité, 
orsqu’on l’approche, nous cmeut énormément et on craint, 
sans vouloir se l'avouer, la déception. Qu’est-ce qui m'atten­
dait de l'autre côté de la frontère?

“En voiture, messieurs, dames!” cria le chauffeur de

titre 'lue 
teintes 
exactement

i
seraient aussi 

indiquées. Hiles 
multiples

nous

aux; ! s’apparententI vies amoureuses <|m*
v I clique de 
i-1 d'amateurs

toute une 
"scribouillards" et
de potins présente 
désabusé. Chacun

aussi ci
ucralc. ce cas

nu publie
raconter des fredaines etveut

bent des noms 
(ôte- Durées et des bâtisseurs 
d'histoire. C'est un dépouille- 

foncier de toutes les

mais elle éclairent le problème 
et aident au prononcé des ver­
dicts.

leur morale ne soit pas ton- malcficieuse de celui qui iu<-
jours d’accord avec la
haute valeur intellectuelle" ge tranquille: Sainte-Beuve,

prodigieux don-dit <t don é q,s ^uifessions posthumes lu Derrière ce physique de bel et
,rii dont 1 imagination dt ces j déplaisent parce qu elles lui pa- te. tirant sur le putois. Daudet
plumigaiids en délire comble 
les lacunes et cimente les 
failles inévitables de dialogues 
d d'actes inventés. On ne res­
pecte rien, ni temps, ni lieux, ni

Un sentiment généreux et plus sollcnnellement les rites 
plu talla le malheur dans ce mena- pissant doit soutenir l’artiste, d'où sortira sa légende. La ca-

Mais ce sentiment peut être Itastrophe qui désorganise son 
aussi varié que le sont les mul- foyer tient autant à cette co- 
tiples faces des âmes humai- médie "d’autogobisme" qu'à 
nés. C'est ordinairement l'a- l’action blâmable et lâche de

ment 
chroniques, un rassemblement

l'autocar. Quelqu'un manque à l'appel, mouvement d’impa­
tience général, enfin le retardataire s'amène et ceux qui dé­

fi, P. Carmel Brouillard, o f. m. ^approuvaient tout à l’heure lui pardonnent d’avoir voulu 
(I) La Tragique Existence de cnvüyCr quelques cartes à des amis. L'autocar part et nous

route pour l'Italie. On passe Mentone qui semble 
mais comme nous sommes en

fà suivre)

laissent rétrogrades. ICI le es nous montre un moral en hcr 
contemporaine du héros, de l’e ne: " il avait autant de lache- 
c ri va in qui se survit dans soi té que de discernement lit te 
oeuvre et ne connaît de l'Iiom- rairc et que d’envie" t est a

qui lui aussi peut s'éten- Sainte-Beuve. Je ne veux pastnour Victor Hugo par Léon Daudet. Albin 
dre sur I ample gamme que re- minimiser la responsabilité de!Michel, éditeur». Pari». Prix: 17 fre»

sommes en
, . T . , . , .être une très jolie petite ville

me que cette image immortelle, ver ce, acide qu’il gravera la d-%Y'\ Textrème droite et Samlc"Bci,ve cn cette lr,StCj5®’ En vcnte ch“ Pon*' librairei'' retard, on ne s’y arrête pas, ce qui d’ailleurs était prévu dans
gloire et l’on estime que le Pliant la poussière qui re silhouette de l’illustre critique Baude|aire à l’extrême gau 11 s'est conduit comme *54 e.t, rue Samte-Cthenne & j fc programme. On file à toute allure vers la front.ere, on mon­
portrait d'un grand poète et tournc à |a poussière... Elle ad et Léon Daudet ne médit pas. c,’c j ‘amour n rester ‘ un authentique gredin et tou-'Montrenl' p< Ql : te des côtes sans fin, on continue de longer des précipices
d’un grand philosophe exige les mjre ,c victor Hugo des gran bien qu'il n'a,ténue jamais la comme'dans le cas de Dante dont la beauté parfois nous en fait oublier le danger. Nous
mêmes couleurs que ceux d As- dcs épopées, des phrases lumi fureur de -a charge. Les ca Icon Daudet invoque à ~ ' lavons toujours a notre droite la Mvditvi rance <t\ec ses ro-

puissance de ^imagination rz
leurs paternelles, des agenouil- hiberit une tête aussi repu- mp|v dp ]a nnret^ absolue. nuage. 1 out-à-coup, on entend lv chauffeur a it r. Nous arrt

, ...__ _ ~ vous à la frontière, préparez
‘ ' LE SKI À SAINTE-ADÈLE ions un peu saisis, un peu énervés, car celle liislnirc de pas­

............ . '*• aVC"U,n' * Uo" Bl0y I ,eporls a toujours un elle, solennel eu pays étranger. Il y a

! iitssi les douanes et plusieurs dames sont inquiètes, >e sentant

,1

d

et de Germinie Lacer- 
].c motif avouable — car

paste
teux.
il en est tie secrets et de bas

passeports”. Nous sommesl'on devine — de ces égali- voslements et des humiliations d gnante 
salions est «pion applique à \/j||urpiier. des rhapsodies ma­
lhistoire une fausse mérite . rjnvs \ mesure tpic les année 
celle de la fiction. Sut la foi de s'entassent les unes sur les au 
papiers apocryphes et sous I in- lres, |e |1(tros SL. spiritualist 
fluence d'un mal littéraire re­
grettable. <>n en arrive à désa­
gréger des renoms intègres.

que

I baudet
en changeant d’encrier. Valdomhre :t >i fortement ta 

comme le gram! Barbey d’Att- contée en son "Pamphlet' de 
revilh qui. selon sa fantaisie, septembre. Ou encore ce senti- 
multipliait les couleurs sur ses ment sera l'amitié, une amitié

mais
i.

profitera sont impayables lorsqu’ils s’eu j 
grandes imagina- donnent la peine. Jugez: “A

minuit a lieu la messe des 
skieurs. Catholiques et protes­

te journalisme 
toujours aux

.11 peu coupables peut-être.
Nous Voici en Italie, dans un petit village très escarpé, 

nr le sommet d'une montagne. Les 
,ivent très poliment et se montrent en fin de compte fort, 
entils. Les douaniers arrivent, mais il n y a pas de perqui- 

.ition : Nous sommes des Canadiens venus de loin admirer 
eur pavs et il ne faut pas que nous le quittions avec

s’arrache à cette gangue d'hu 
inanité qui s'effrite. Il mon 
dans la purification de l’bisic 

Rappelons-nous les récents ci- n. ct (k. |;i pintle. Il ne su! 
hirts. l'insistance vaine, les

ms. tt en ce genre de sport,
manuscrits, les portraits des (et vente, comme celle qui unis- k,. ^îgtlais gc surpassent.

philos»» sait Mme Swetchine a Lacor- le Saturday Night du 8 jan- tant s et ceux qui vont rarc- 
phes. polémistes, etc... qui fré- daire qui fut un grand prédira- vjer f|vrnier un journal sé- ment à l'église se retrouvent 
queutèrent chez Victor Hugo leur, soit! sûrement un grand rjeilx parait-il. a publié This- là et assistent à la bénédiction 
Celui d'Alexandre Dumas. It artiste. Il sera la cplère. la liai

jldats italiens noils re­st

romanciers, poètes.

siste plus de lui que les lign 
essentielles qui Vont vrai men 
caractérisé. I.e reste est tond 
en l’oubli, je dirais, en la loss 
commune. Que nous import 

Goethe ait lutine Détint.

ilaircmcnts rie ce bouc livres­
que et ridicule <|tti, malgré le 
silence des témoignages, es­
saya de pénétrer “l'énigme 
physiologique'' de Madame 
Récanier et de la loger à la 
"Collection des Grandes Pé­
cheresses", A de telles tenta­

nt) utau-
toire la plus fantaisiste et la des skis. ! vais souvenir.

On m’appelle, mes jambes se dérobent et je réponds très 
ndistinctement que je suis bien la. Je me demande ce qui se 

|e suis a peine entrée en Italie et je n’ai encore rien dit 
dans ce pays de dictature où l'on doit se taire. Je ne me sens

veut ? Le chauffeur de

"bon nègre”, le barbouilleur de ne. la douleur, puisque
inlassable, le créateur sentiment est dynamique e:

tout Ce n’est pas tout. Ce n’estplus bête sur le sport du ski 
pratiqué à Sainte-Adèle, mon pas pour rien qu’on est bête

ou ignorant. Ayant beaucoup
papier
d’un monde dont l’épée et la pousse à l’action. Ou il tombe ,aP,|jn 
dentelle sont les éléments dans une finie vibrâtile et voici

! tasse.que
Lili ou b rédérique. Baudelaiu ^institutifs, plein d’entrain que s'accomplissent les motive 
Jeanne Duval ou Mme la Pré

Le plus amusant, c'est que d admiration pour notre curé,
Goodcve écrit sans bron-Goodeve, publiciste ;ceM. E. A pas coupable, qu'est-ce que 1 on me 

l’autre voiture s'amène et me dit gentiment : Madame, vous
avez oublié ceci à l'hôtel ce matin". C’était un vêtement que 
j'avais laissé en arrière dans la précipitation du départ mati­
nal. Quel soulagement !

Quelques minutes plus tard, nous 
de première classe, en route pour 
ver le soir même.

et de réalisme gaulois. Voici ments vers la création. Daudet cher: "Sur la piste, le curé dubien connu, a signé l'ânerie.
De deux choses l’une : où il village fait son apparition, su 

absolument tout des lia- soutane balayant la neige. Ses

sidentc, Victor Hugo Paint 
mes il se mêle parfois un goût Fantin julieUe Drouet ou se. 
pervers de la calomnie, ton- 
jour- lucre plaisir de In médi-

Renan. le chat fourré des Sain- affaiblit ses prémisses par des
tes Ecritures: "Renan, lourd, conclusions trop étroites et 

cuisinières ' La réalité de ce: ,.,ak. avvv <OI1 petit oeil d’élé trop exclusives. L’oeuvre même 
êtres-là, c'est qu'ils sont les au

ignore
hitants et des moeurs de mon visites quotidiennes ne sont ren 
pays ou il veut se moquer des dues possibles que par 1 emploi 
Canadiens-français. Voyons ce- |(*e sLis. Beau temps, mauvais

temps, on peut le rencontrer

pliant aux aguets, sa chevelure de Victor Hugo proteste cou étions dans un convoi 
Gènes où nous devions arri-

sance. teins de poèmes qui vivre n1 plate retombant derrière
*1‘ teilles, la bouche allongée et ornement favorisent l’mmora

-e- tre ces vues mesquines qui se
l.eon Daudet v va donc de just|ii a la fin des siècles,

■si vie potinière de Victor lin- frappeurs dune monnaie a ja- Ull peu oblique, était le pliiloso- lité et attendent à l’universelle
s'o. Il dévêt le poète de sa toge niais en cours, les fournissent pby (|u nouveau régime, le noblesse de l ame humaine. Les ^1,1 ,lldiu n'* <lu a b
tt l’habille de la toison du sa- <1’»" Pain a jama,s ÇÇofitabl< tom,)Cur <|e Xotre-Scignenr deux ouvrages les plus since- on transporte les^ oeufs en jvent ^ dépasser dans une
tyre. Avec une ponctualité qui et succulent a l’intelligence d, jésus-Clirist et le pontife No res du Mage romantique : ™,s • Cependant, le Canadien- de. fond. Partout dans
tient de la hantise et du parti- l’homme. Je ne défends pas ic 2 chez le pontife No 1 C’était Pauca Meae et Les Châtiments, fra»Ca,s cst un ,n(,,v"11' tro.p i)es Laurent ides, l’histoire se
l'ùs, il ne manque pas de gref- La théorie romantique du génie lltl fanatique masqué en don- procèdent non de 1 amour. ^AC'I11' I"1,11 trouxer élu pl.ti !rd.pt*tt* "
ferait récit imaginaire ou réel surhumain, libre et irresponsa C(.mix (|„j avait beaucoup mais du chagrin et de la ven- s,r ,|aUh 1111 cxetcice qui ne , •
lairasq,ted’action onde peii-hlv.maisla vision,dusfraicb, d’,sprit.Da„sleprivé.ildéplo geanec.LespoèmesàLéopol-''apporlenen (,mproduc„\T).i les
sée. On nu peut pas mieux a- ‘le l'avenir, l’orgueil des héri raj, ,e peu de connaissances de dine, encore vibrants île sait (‘lC| (‘lc' ( t>''1 ,a 1 opinion d un ’ , ! . ■ •
néantir la légende du "mage" tiers et des admirateurs hué- victor ||„go qui ne savait pa.s gluts, jaillirent d’une crise don- ' modeve et on se rendra comp- ■ • * ■ Saturday Nieht corn-
impassible et planétaire. Il ne mires, les droits de la vérité hien. ,,, ,ffet. si Averroès e lot,reuse durant laquelle Hug. te quelle nest pas aussi good vmmalst-ri«,x. Kl
■tous épargne même pas les cir-j supérieure abolissant un passe tajt line montagne ou un pain s'était séparé de tous ses amis llm CL 1,1111,1 ' 1 "( t t

On doit d’autant plus a ^licier. ,,,ais. eu public, il et amies. Ceux à Napoléon b |Z i, va nZ adn sslr deLx-

ati "maître" de la Petit naquirent dans cette ci- Ce publiciste très ignorant e‘ voucr son co]|ah()ra.

tour aux démons de la fautai

la un moment.
dans les "trails" qui sillonnent 
les montagnes et peu de skieurs IILXNCA.

(à suivre.)

tre chose à faire que de se pro- ! dans la Vie au grand air i mi­
ni eue r sur des skis et que mon ‘méro de janvier) à la gloire du 
vieil ami, le docteur Poirier, jeune 
doit absolument rester chez lui skieur canadien-français et que 
afin de pouvoir traiter les mil- pas un Anglais encore n a été 
lions d'Anglais qui se cassent la capable de battre dans les 
gueule en pratiquant le ski, et “Kandahar et autres courses 
autres "sky”. ■sensationnelles. Et voilà.

Viafcur Cousineau,

.

''«instances où l’auteur des Con- triste.
temptations se ravale jusqu’à protester que le dévci gondagi témoignait
It* trahison la plus lâche et la i intellectuel et moral s exerce a vénération. Une minute après, fervescenee et cette rage inté ou crét in et que le Saturday
solacitc la plus désaxée. De sa danser sur ces tombes vénéra- |)0l„: (-)tcr au titre de "maitre" rieure que provoquèrent la vie Night doit
plume incisive, de son image- j blés sa bacchanale suggestive.
r>e phosphorescente qui décou-1
Uc soudain les rampe ment.s j
«tons | ombre. Léon Daudet s'a
'hartie a dévoiler des erreurs,
'ks scandales, des souffrances conserver et admirer
2«ksqt,eletempsmoinsri- a;,^ ^{dressent lc"^
goitreux avait estompés. Cette èt(j yivant et ,cs protagonis- me un * ' qui taisait des a la une flagrante influence du vers quatre heures, on
résurrection dionysiaque n’au- , , ' , . Oti'ind I éon vers pour la rigolade, mais qui préjugé, de la thèse à prouver voir la maîtresse et les enfants Saturday Night que
rait jamais dû s’accomplir. vi-nt s'arracher à sa était en rcaltc un grand poète, et aussi de complaisance mor dévaler par monts et par méritons pas pareille injure,
semble-t-il, par les sortilèges ' . . ' théories a hermétique et navré, ayant la hide. I! est regrettable qu'un vaux" : que "le garçon de l'épi- quand on voit les bonnes gens
verbaux de celui dont le fils j ' t ' . • .v-trui- hantise du suicide, entrait dans grand écrivain comme Lcoi ceric passe en skis comme un de Sainte-Adele recevoir avec
est l’arrière petit-fils du dieu , flVlles-mêmes il écrit des le salon Hugo, sur la pointe des Daudet, un des maîtres cou éclair": que "souvent le télé- tant d’hospitalité les s-leurs 
désaffecté. Mais pour Léon * , _ C()l||e,,r vl pieds, saluait Mme Drouet et temporains du style, s’aban- graphiste l’accompagne" (Aie ! anglais qui nous visitent, est
Baudet les mots de pudeur et V, ' Tr(\s le ' allait se fourrer donne à ces manies boulcvar- \ïcî ma tête!) ; que "le doc- simplement ignoble et si ja-
fk retenue sont des papalismes ' ".'somiel'dans scs opinions, il dans un coin et n’en démarrait «hères. tenr lui-même (mon vieil ami mais ce Goodeve ne craint pas
( estlcts- 11 a osé exhiber dans , ■ , stv|v u pas jusqu'au moment de partir. qu \\ se rachète, c'est quand Poirier, un bon bleu, mais un de venir cans mon pays, j ai-
^»te sa misère humaine et ^i^Zc lès v«I,des. cou,- De temps en temps, i, disait ,,,cncnmbre suu récit de lu bon garçon pareil) a pris la '"era,s ,e rencontrer et eau er 
,renetique celui que son ocu-’ . litieo avec les mè- précipitamment un mot, à voix liclte Drouet pour nous pcin- precautions d’attacher ses skis «luelquc s install s ave c azrr.."T “ ...- **........................ » ^ * r ^ tdcs raffots de salon. On ne trAclli:;! _ conte de Lisle ou Dicrx qui ne élise, mais un Victor Hugo maintes lois .1 a reuss, a devait- vapae.u jug
«’omprend plus dès lors pour- ^cmt parfois vides et n&chcnt l’écoutaient pas, puis s’en al- réel, avec ses admirables quali- cer les "sauvages" en skis." raison. Et von sa n c g . 
quo, ,1 reproche à Sainte-Beu- „t |cs mêmes lad comme il était verni". On d'écrivain,
^ • vpOcrite et chatcux, d a- sonvenirs ils apportent une pic croise encore, sortis des draps travers d’esprits et défauts de lisant cela, le docteur et moi Vaudra-t-i! apprendre a nos 
'0lr travaillé en vers absurdes ^ S(,iick- cîe littérature. Non pas «lo la mort et plongés clans la caractères. Ce qui perdit Hugo que ne us aurions pu, sans ef- lecteurs que les enfants de Stè- 
SOn misérable triomphe, puis- ceUl, littérature soucieuse des vie d’une phrase chaude. Ehm- cl ruina sa Vie familiale n’est fort, en arroser le fameux pu- Adèle ne vont pas a l école eu 
'He lui-même, pas cinquante roules et de la grammaire, bert, Monselct, Rochefort, Ro- peut-être pas tant la trahison bliciste du journal de Toronto, skis; que bien peu
a"s après la mort du suprême guindée et empesée, qu’011 a din, Aicard, toute une procès- du fouinesque Sainte-Beuve II y a mieux. Ces Anglais pratiquent; que le cure a au- tal. Nous apprenons avec infi­

ll est impossible de découvrirFaut-il ajouter encore que 
la messe n’a pas lieu à minuit une autre raison qui aurait pro- 

la seule, bénédiction de voqué la publication d un arti-fort cher, 
"Ste-Adèle

ayer
toute valeur, il le conférait au toire du Deux Décembre e nous raconte cpie

Nous laisserons tomber cet- jeune Gustave Rivet ou à tout l’exil. On ne voit nullement le: ressemble à toutes les autres
te* masse d’évocations salait- autre pris au hasard..." Voici relations logiques que Datide villes (!!!) laurenticnnes, en nada «lu 1.3 janvier a proteste.

- , 1.. |)i.mart jcièv-ent Mallarmé qui n’avait pas enco- établit, avec cette pétarade ch hiver": que des "trains de Ve Goodcvc nous ridiculise et
de rez-de-chaussée re inventé le pipeau de L’a- mots dont il sait remplir la sef trente à quarante wagons cir- se moque des Canayens, n al-

lvs près-midi d’un faune: "Stcplia- ne, entre ces oeuvres capitale cillent", que "tous les enfants ,ant Pas "'oins jusqu a nous
Mallarmé, considéré coin- et l’intervention juliettine. Il y vont à l’école en skis et que traiter de Sauvages . Je ferai

directeur du

et qut-
skis, jamais vue, eut lieu a Val- oie où le crétinisme et 1 igno- 
Morin et non à Sainte-Adèle, rance marchent parallèlement.

Et c’est ainsi que le Saturday 
anglais (?) d< Night nous apprend combien 

article i- il est instruit et jusqu’où il

C’est avec raison que le Ca-

Maintenant, 
pourquoi cet 
Goodcvc a écrit son 
diet? Pour se venger de l’in- nous aime ! 
terviexv que j’ai fait paraître 1

savez. - vous

du roman

VALDOMBREpeut remarquer au
nous ne

jniment de plaisir qu’il s’est ré-R. P. CARMEL
BROUILLARD, o. f. ro. tahli et qu’il a repris son tra- 

_____  jvail littéraire et artistique.

Le brillant écrivain et I un : j a preuve> c’est que nous
des rares critiques d attjoitr- !pubijotls aujourd’hui un très 
d hui, capables d exprimer dcsJbe| article, arrivé tout brûlant 
■dées originales dans un langa- i ct ^oute violence de la capitale 
ge qui n’a pas traîné partout 
demeurera en Europe plusieurs 
mois afin de parfaire des étu­
des que nous trouvions déjà 
presque parfaites.

française.

Le critique très personnel a- 
nalysc le dernier livre de Léon 
Daudet sur Hugo. Nous ne pu­
blions la première partie.

le! Il étudiera surtout en Italie,Nous avons tellement ri enses immenses Il y a deux semaines, j’ai 
exprimé ici même ce que je

un pays de prédilection, pa­
rait-il. De passage à Paris, le
R. P. Brouillard tomba mala- l)cnsais dc lh,stoirc P*5 Ues

propre, que raconte Daudet,même Je de et dut s’aliter dans un tiôpi- I
(Suite en page 4)
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QUATRE
EN AVANT ! 21 JANVIER %LA FIN D’UN M. Duplessis ;i donc fuit ] neuve d’une lamenta- 

l)lt‘ incurie, et d'une incroyable imprévoyance dans la 
gestion de notre patrimoine forestier. La politique 
«lite d l nion Nationale est non seulement 
conduire la province aux portes de la banqueroute, 
mais elle menace d'entraîner la dilapidation de 
ressources naturelles.

w>ccrets pour tenir conseil tellement que les curieux et les LE R. P. CARMEL 
journalistes polissons veulent tout connaître et tout savoir.

sa race, il adore sa p|un,. 
BROUILLARD, o. f. m. demeure parmi ]a ,qénn ,,,

ceux 
sur la 

carrure
• Et il

(In pretend que le maire (iregoirie \ ;i se faire battre et 
V!l Voit* <lv que M. Lucien Morne va se faire élire liant la main. Vous

vous rappelez que la première lois que le maire (irégoire s est mais laquelle n’en 
lias fait élire, ci

qui veut monter, l'un ,|v 
|'|ui poussent le plus fort 

pas charette. D’une solide
• lut grâce au dévouement inlassable de notre moins Tun de ses meilleurs ou il est capable d’effort 

hien-aimé chef Duplessis. Depuis, les événements ont ben v rages. | foi ce en maudit!
changé. M. Grégoire n'a pas voulu se plier devant le génie et Dans sa critique, 
les caprices ( heu légitimes) de notre chef vénéré. Qu est-ce C armel brouillard 
qui arrive a c l'heure ? C'est

GRAND PROCES (Suite de le page 3)

leste

le R. I*. 
ne semble

Nous touchons à la fin de j jury, qui était ici le juge ah 
notre compte rendu du procès j soin de la cause, puisque, sni- 
désormais célèbre de La Bel-! vaut l’esprit de 
le contre le journal LE CAX.V britannique, il représente 
DA. Nous passerons, faute population canadienne tout 
d'espace, les brillants plaido- tière qui est à son tour l’auto- 
yers des avocats des parties en rite suprême et la source de 
cause et nous en vendrons tous les pouvoirs en ce pavs. 
immédiatement à la décision du j C’est ainsi que la décision nous 
jury qui fut rendue dans des j montra que le plus grand tri- 
circonstances dramatiques.

On sait que cette cause se canadienne, ne veut pas tolérer 
termina par l'échec complet = que ses représentants lui 
de celui qui l'avait provoquée, i manquent de respect 
Le député V, N. de Saint -1 leu-1 l'autorité se manque a elle - 
ri, qui avait lancé le gant au!même de respect on profanant 
CANADA, après avoir déjà lau- la chose publique en plein par- 
cé tant d'injures à ses collé-! lenient, 
guvs du Parlement, mordit la

i Souhaitons que ses effort, 
jne soient point vains. Tom J

pie M. Duplessis, intelligent et pas priser beaucoup le goût ; différant d’opinion avec lm ' 
bon comme qu il est. va tout faire pour battre M. Grégoire. On qu’éprouve le gros

Vinrent DKOSSKAC

I M. DUPLESSIS FAIT LE 
JEU DES GROS INTERETS

sur
a certains aspects (je

ilil que snii organisation travaille pour Al. Lucien Morne et fouiller dans l'armoire au linge "principes") de notre 
que l'encouragement de l'Vnion Nationale ne se borne pas la. sale de la littérature française, de vivre notre vie 
t, est lien pour dire, comme il faut faire attention dans la vie. Notre brillant collaborateur a je lui rends l'iiomm

droit à son opinion et ce n'est un homme utile

.von ne i|i> pas
manière 

canadienne, 
•'ige qu'il Vlt

Moi. mon cher papa, je vous promets de rester fidèle à la 
sainte l nion. Touzours, touzuius. je suivrai notre chef bien-

A l'issu,. ,1'HMV récente réunion .lu conseil ,l,.s k's vv"x im,„m .l'ai u-Uvm™, «...fiance ,-n lui „..<• je 
ministres fédéraux, le premier ministre du Canada Um,m"l"K'lm' J ,mu',lv
M. Markrnzie King, a clairement laissé entendre “'T' “ 1'"""' ' 17“ '"a"K‘'r ''' "'K
que le gouvernement s'a|q,rétait, nonobstant les qb- """ ‘sl
jeetions soulevées par M. Duplessis, à présenter de­
vint la Chambre des Commîmes un projet de loi 
relatif a 1 etablissement d une assura ni*e-el minage sur 
le plan national.

Dans sa dernière lettre

l-t incnu* un 
11 parlepas moi qui l'en blâmerai. Le homme indispensable.

fort. Il gueule, selon 
attendre la fin de l’article a- pression. Laissons-Iv 
vant de conclure.

lecteur devra tout de même ■'">11 ix-
buttai du pays, la population gueuler

car. de nos jours, la victoire <e 
Il reste que le R. I’. Bruni!- remporte avec des coups ,|c

coeur ravomiv à travers son visage et on dirait franchement que *‘u<* l’°- ■l(*1 ^ a fond «t gui uk et de margoulette. Il 
-m, nez à la Ce*, va ,léi<m«-r ,„„s le. voiles. ()„el homme! '' '.’.f * *" ,ra": '«« «*«*" "'"'-oire e,
..... I homme! Son amour ,1e la province, même avec M Horne. cv jpamphlcl* devrai™, è,„ |„,
es, sans I tornes là, qua,,,! .......... use que no.re vénéré chef se T "" >,ar «*« * "»»

s . .... fait mourir la unit e, le jour à Iravailler pour les siens, pour 1,,lrac c ;m !>a>’s de Quehee. bras et ,1, nos "boulé,".

poussière lorsque ses pairs re-1 Ces, daillenrs pourquoi Ci,,- |:Q"'T "'"'T- ‘'"r*1 !»•*** W," """ """ ....." * vva^ ,ùu‘" X "Z ZZIZ,Tl muhres

jetèrent les accusations de li- térét suscité ordinairement par 1 ‘.lxsU1,1IlM *( h'UlMgv isOlt implantée, 11011 pas par Voie \ ou- savez «pi il veut louder un nouveau pay- avec trois 1 existence du pere Hugo et qu'ils ont la chienne dans leurs ■ 
belle diffamatoire qu’il avait 'ce genre de procès présentait, ,. U.U aJ,.ll‘,1<1(,,,u*llt j> la constitution, mais ail 1H0V011 (le |autres provinces. Il y aurait alors deux premiers ministres: sur les tristes aventures de son bottes d’affronter un homme V11
portées contre un grand jour- plans l'affaire l.a Belle un as- ‘ :i ,<>11S adoptées romqinvmtlK-Itt par les divers M. Hepburn et lui. Reusez pas «pie les rouges seraient pas Adèle avec le triste et si igno- en viande.
na| ,)VCt particulier et aussi un a- el'liel licilts provilieiailX. M, Duplessis est le seul niai pris avec ça. b le Sainte-Beuve, le critique

pect universel. Il louchai,. ™ |entretenir sem-
rr . , . ... hlahle opinion. Il donne connue exem])le ail leader du

mur',,e"notrë rïce ml ’ K""Veriie,lient d’Ottawa, la loi ilrs j,élisions de vieil- a ''' T '"."''T souffle ,1e tempête ré- amis deviennent

lasse, comme si deux mesures de nature si différente/11" h" ***** |,av 1:1 tete- ( l‘sl vr:u fiinl m' st'" SOUVK‘nt Pas jouira et enchantera tous nos s’abonnent à 
pouvaient être administrées de la même façon. '"TT . f|UOIW (|,JV (’’a sacrv sa l)0,irv" ,|U'°" IVv,,utv vt lecteurs. Et c’est ainsi que Deux dollars par année

publique et sur ceux qui l’agi- , -, ,ljîl ¥ (1(‘S P0"?10™ .(l,° vivillesse n’jetait qu’llllC "" "" """" M" ,,ar°lvh' ceux-là sauront gré à notre savourer, à chaque

‘‘D'ilr Ulinoi Ile «I indu ici US et lie pouvait intéresser 11 y a «lu monde assez bête pour s'imaginer que «les pro- journal «le la publication «le gorgée de bonne lit t «eatitre Ji'N 
1 indus! 1 ie ou le CIUUlUei ee, puisque le eout en était me--es électorale-, ça compte pour quelque chose, l e qui pages virulentes qui sont toute J fraîche et limpide.
«h I l,i\e conjointement pal Ottawa et les autorités compte, cher papa, et voit- l’avez dit devant moi à mon oncle lumière et toute raison, et «pic ça!
provinciales. Mais il en va tout différemment de l’ap- [\,iéon. c’est de se faire élire, 
plication d'un système d'assurance-chômage, Jtjtpelé 
à affecter plusieurs centaines de mille personnes dans
la seule province «le Québec. Le projet ministériel lr'tv-vt avvv raiM,n-lv farc<’lir c amiHion. LI, ln-n. il parait que 
comporterait également une contribution de la part '!ans lï,|vction (,v Sainl'1 l,u'ri- l'organisation de la sainte Bnmj]|ar(|
des industriels ,-t devient susceptible d’accroître le 1 vn tûtv- avt'c M- l!ra> naturellement, travaille Icj cVst loul lv contraire L’AUTRE COTE DE
coût de revient du manufacturier. lorl l,our fair(‘ Camillifii. l’our.pioi, parce «pie, dirait-on. Xous recherchons la vérité II

En ma, le gouvernement de la province de Qué-!<|,u vhvf bi,'n ainM' a i,n,r ,lv °imili<-‘n vl aime arrive que nous allions la cher- !
bec avait chargé une commission d’étudier l'instaura- ",lvux lv voir <:aser a 0tta"a. Croyez-vous ça. vous cher papa? (.hn. m-nu. ;uv(k.1;i (|t,. mn.x

Edouard ‘’as mui- ('ust vrai ll"«' Ca.niHien commit ben des affaires du |,;i]v n.çn a (|m, ph|S (,(. prj?. (l, j

c’est ce que nos lecteurs auront 
vu tout de suite.

si beau. La pureté de son
et «pie i •

(l>ti s vxcri-

de
leGrignon fait appel ,i

emploie une langue très riche, mis. Comme Grignon est ni,trf If1’ 
variée «le tons et de couleurs et ami. nous souhaitons

scs a-

Iont le inonde aura vu à ( hatouinigane que notre chefAprès avoir écouté le bril­
lant appel de l’avocat «le la dé-1 
fense. Me Philippe Brais. ( R.,
le jury, après quelques ins­
tant- de délibération, n’a pas 
hésité à rendre un verdict d ac­
quittement en faveur du CA­
NADA, traduit en justice cri­
minelle par celui-là même dont 
il avait dénoncé la conduite.

à flpic nos 
ses amis et 

pamphlet, Hde 

pour ■m*
au droit absolu de la population 
d'etre renseignée sur la chose

a ses

lvmois, une
tent, et aussi encore au strict 
devoir de la presse, qui est 
hligée. comme le disait Me 
Philippe lirais dans son plai­
doyer, de donner à cette popu- 

( e verdict, attendu avec dation tous les faits utiles pour 
anxiété dans toute la province, que l'opinion publique soit dû- 
lut rendu a l'unanimité du huent éclairée.

un( a vaut-O”

plusieurs revues et journaux : 
seraient heureux de reproduire ; 
s'ils pouvaient néanmoins mo­
dérer la franchise du R. P.

Un jeune Avocat de
Par exemple, vous savez combien notre vénéré chef dé-

Province,

LA MEDAILLE I

11MM. HEPBURN ET DUPLESSIS A COUTEAUX TIRES
Quand M. Duplessis ne voulut 1 1 

pas nommer le CANADA. 1t ion d'un plan dassurn necs sociales. M.
Molli petit agissait connue president de cette commis- l,as>t ' lln vrt's('m el ,lv •'avenir et qu’il pourrait endommager 

Alexandre sj(lll< faisait également partie Mgr (’ouehesne, ,lulrv vt'n('rv cllef- ",ais i(' "'est pas si dangereux
évêque de Rimouski. Or voici comment s’exprimaient <|u 1,11 lv <lil' |:" 101,1 cas- 11 l)arail llllc -X!- Duplessis ne veut 
les commissaires dans la conclusion de leur rapport, l,a" t)rcn(lrt‘ ,lv chance et qu'il préfère ne pas avoir Camillicn 
au sujet de l'assiiranee-ellômage: “La prudence élé- <ll'vailt ,ui a la Chambre. J'ai su ça (l'un fonctionnaire pas mal 
mentit ire conseille de donner un caractère fédéral à l)mc'K' du premier ministre et qui répète que notre chef 

lilique entre MM. I aseliereau et berguson, parce que l’assurance-chômage. On conqn'ond qu’appliquée à l'a"-aimé ]>rie ben fort pour l’élection de Camillicn. L'avenir 
a maintes reprises ils se seraient entiéteints des qnes- u)u. |,roviliee a l'exclusion des autres, l'assurance- .,,ulls (l'ra (l11' a raison, 
lions intéressant leurs provinces, respectives. Il est constituerait pour les chômeurs des autres
tout naturel que les premiers ministres des deux plus provinces un foyer d'appel qui en définitive, en rni- 
importantes provinces du pais, bien qu appartenant lu.rait l‘application vu l’absence des frontières entre 
à des partis politiques différents, cherchent a colla­
borer dans le meilleur intérêt du pays.

(Suite de la page 1 )

•ianx. Au mois d novembre 1929. MM. COI
M. Duplessis a fait çraml ldi 

état, samedi, de l'im-xavt it iule’ lil’i 
de l'information publié,- 
jours derniers dan-, lv C W \- 1 
DA, annonçant la fermeturv de Id

Taschereau et Howard Ferguson s'étalent réunis à 
Montréal pour discuter, comme MM. Duplessis et 
Hepburn, des problèmes suscités par la crise du pa­
pier-journal. Il n’est jamais résulté une alliance po-

VALDOMBR F. (li:et S
: o :

L’opinion des autres
la pulperie de ('handle ; De H at 

Voici ce que noui lisons dans la | fait, mie Usine du COHIté de lit
t. est vrai que M Duplessis s’est arrangé de manière dans \°'x ,S,0IC* |Gaspé a fermé ses porte-, mais H

le temp- pour prendre la place «le l'ancien chef de l'opposition. * ^ " n P,t bmn's lro*’ lllr(' Pour j ce n est pas celte dont h gotj- B lu 
Mais que voulez-vous: le soleil et surtout le Soleil de Québec fa,re Prla,er la JU,IICP: vernement avait obtenu, il a lin
luit pour tout le monde. pg DOUZIEME : quelque* mois, la mise en mar- lin

jehe. Dans la région, le- deux Igi 
établissements portent ecpen- I p 
dant le même nom de moulin 1er 
de Chandler". De la l'ern-nr du B te 
CANADA.

provinces .
. . Mise en vigueur dons Québec et non pas dans

Les divergences d opinions de MM. I b pourn <-t Ontario l'assuranee-ehômage aurait pour effet de \ ous comprenez que la politique, c'est une affaire pas mal 
Duplessis se sont accentuées au sujet de 1 assurance- 'préjudicier aux industriels quéheequois, en augmen- compliquée, mais c'est une affaire qui n'appartient qu’aux (- , • . f ■ ,
« bornage. Le ebel de I binon Nationale s ingénié, tant leur coût de production au bénéfice des mamifae- tin' Jv connais un gros entrepreneur de Québec qui , ,
poiil’ sc créer (lu Dépitai politi(pu\ a mcltrc des batons ontariens avilit flans son bureau un beau portrait de Taschereau. Quand
dans les roues et contrecarrer les projets île M Mae- - % , ,, ,.,'ndre p* que ''^"icr a été battu, i, a mi, collé par-dessus, le portr7.it de
kenzie King. M. Hepburn au contraire, a declare a )(.s tntusformations rapides de notre monde écononii- -u Hamt» ( t ‘luand M. Hamel est devenu un dissident, il a 
man, es reprises tpi d était ),rc a renoncer a toute ,,,,„p'a, maintenir un plus grand a 'a 'Mdcssi, 1.1, ben. ça. mou
objection d ordre constitutionnel pmu taeilitei la ta- nombl,(l ,|(l sans-travail même dans les années de cher |,a',a' c vsl 11,1 entrepreneur q,„ n'a peut-être pas de 
«•lie du premier ministre du anada relativement a (U, Jl(.tjvjté commerciale et industrielle. C’est afin eran,N l,rincT‘*s mais T» est pratique. C'est ça la haute poli- _
I etablissement d un -AHeme national d assurance- (,(1 r('l(|uin, |(,s frajs d assistance aux ouvriers sans !lltllu‘- lu c’cst (lans cl*ttc i,oliti(i»e-là que notre vénéré chef n.
chômage. . emploi que l’Etat est désireux d’instituer l’assurance- s,‘ sur',asst’ Pour lvs i°urnaux- cVst la chose, il faut

Mais la réglementation de l industrie du papier- mag(1. \<]u s’obstinant à tenir tête à M. Mackenzie i(|u',m >’art' ait <l('s or8ancs- 
journal semble avoir intensifié le different! 1 tuples- ^jlig< \j Maurice Duplessis fait en réalité le jeu des I)o' tam,:mls <*’’ ,)ons- capables de répaudres des idées sa mes 
sis-Hcpburn. Tous se rappellent les critiques formu- intérêts. ' et généreuses. L'n parti sans organe c'est comme un veau sans
lees par le chef de 1T nion Nationale, a 1 adresse de _ ( {queue, t est rien que bon pour la boucherie.
l’ancienne administration libérale, au sujet du con-j Fidèle 0ACAMBO
trûle de l’industrie forestière. M. Duplessis, primaire 
prétentieux, qui a démontré son ignorance complète 
des probèmes les plus élémentaires d’économie poli­
tique, vient de prouver une fois de plus son incapacité 
notoire dans le domaine financier et industriel.

DE VALDOMBRE

Min douzième pamphlet. Douze 
fois vu douze mois il a -donne 
le jour à un beau petit livret trémousse,

blancheur immaculée, sarcasme des grands .mur-, et | , 
joufflu et pas gringalet 
tout, t omme fécondité littéral -

<1
Kt M Duplessis jubile. 11 

et recourt >011
une

d,, ! — û cruauté ! — croit non.- pul- I \
Jevéviscr en disant de imu 

ne nommerai pas ce journal I )•, ce n'est pas à dédaigner. Et
ce qui plus est, c'est que tous car je ne veux déshonorer mon 

Notre chef bien-aimé a les siens. ccs Grignon

viables et frétillants pas pour j délicatesse bien étonnant rluv 
rire. Leur père n'a pas à en |li‘ démagogue mal engm nie qui 
rougir. Ils lui font honneur et =t déshonoré, l'autre o ir. a

auditoire”. Voilà un accès desont nés

Shawinigan Falls, la por.-onm’ 
du premier ministre de la pro­
vince de Québec, par sa tenue 
à table et par ses pro] 
dois admettre que Duplessis a 
fait un fou de lui", ne put em­
pêcher de dire de son viu’i, ce 
soir-là, un député 
nationale que ce spectacle a­
vait scandalisé.

La politesse et le respect du

Plus un parti a d’organes, des petits, des gros, des orga- tont honneur a nos lettres. 
I ses qui paraissent tous les jours et des organes qui paraissent Vaklombrc mérite donc notre 
toutes les semaines, plus il a des chances de survivre et de encouragement.

■ résister à tous les partis.
LETTRE DE MARTIAL

DUCROCHET A SON PERE
"j-)OS

Je connais Valdomhrc et je
i C'est là le secret de notre vénéré chef. Avant longtemps, fT0l'tc 11,1 véritable plaisir d 
; il possédera tous les organes de la province et pas un parti rvtvr' 11,1 instant, chez lui. ja- 
pourrra le battre . C’est ce (pi on appelle un parti ben orga- setter de choses et d’autres, lui 

Québec, 15 janvier VHS. j serre sa patte velue et discu-

ar-

II y n environ un an que le ministère îles Terres 
et Forêts demeure sans titulaire. A l'instar du Duce, 
le premier ministre persiste à administrer person­
nellement deux des plus importants ministères de Mon cher papa, 
l’administration provinciale.

le l't'llioi!I
ter de tous ces problèmes lit- 

J'ai reçu une lettre de ma belle grosse Maximiliennc, qui téraires ou politiques, qu’il
. . , .. .... Votre dernière lettre m'a atteint on plein coeur cl tn'a ,IR <kl aV(,'r scandalisée par ma ‘mue Helzémirc par commit comme le, savanes tic j

Au (leln.lt (11! m,, en nuson (lu relèvement item-. (<u, ;mlam vl,e,-. *»lkl=W. Wk me .1,1 comme t» : "Mol aussi StmA.lèlc, et ,.0,™,,,,,.,- cl,ez le !
™* tlcs h ' a a" 1 1>nalli>- ! mil list ne canadienne du c,, ,ait couler A antre elar et si la,aurai,le l.cluc lues,mil le'"' M,,s 1 1 '"°" " '«■  ....... l>“ "te tlècolieter ennuae. (arourhe |,am,,hlèlaire .les ex­
papier-j OU l'nal commençait a enregistrer des progrès !chiruif 1:1 tanU> •bdzcmirc. C'est franchement dégoûtant."
sensibles. Certains capitalistes avaient assez confian­
ce dans l’avenir du pays pour dépenser une somme 
d’environ vingt millions de dollars, construire 
pleine forêt vierge à Baie-Coineau

d
d

j prochain le CANADA a contri­
bué plus que tout autre a !<"> 
restaurer dans notre vie poli- 

ru faisant

(•

ilplosions d’opinions aussi vite tique provinciale, 
remettre à sa place, 
jury, celui qui avait entrer le I u

, , . Ma blonde a ben raison. Si il fallait qu’elle se montre dé- apaisées qu’un orage d'été. Il
t vous ai t il tint toi-, ji vins h itpitt. tlui luPa ■ i colletée comme ma tante, je sais pas ce que je ferais. Je coin- 1,1(1 reçoit avec cette franche 

on \ou- itiKzmi pu 111,1 1 ni ni i-t n <h puniitu clas-c paru qut prends pas «pie l’organisation de notre sainte Ci) ion n'adresse hospitalité toute normande. 
,. . . . . glKantesqne «« y'"- o intelligent. Venant que J'y pense, je . |ous m,.mbres „„ sl„. ,|écollemRe.

moulin (t papier, une puissante usine hydro-elect ri-: vous rappelle (|tie Ilia pension est due depuis quelques semai- j
que, et édifier plusieurs centaines de maisons d’hahi-oies et que moi-même j’aurais besoin de quelques piastres. Je j Je vais écrire a l'organisateur en chef à ce sujet. J’ai une 
talion. Jj’industrie dll papier-journal constitue la ménage tant que je peux ainsi qu’un vrai disciple de la sainte {idée, cher papa. Pourquoi l'Cnion ne vendrait-elle pas des

par tm .1

mot voyou dans lv langage par- ■ 
Icmentairc: nous vouloii- p<tr- I ;i 
1er du misérable avorton poli- I (, 
tique fjiii a nom René I a belle. I 
Que M. Duplessis ait compris J s 
la leçon, tant mieux ! Le j11"1' 
où lui et la bande de hurleurs 
que dirigeaient, au parlement, 
les glapissements d'un H or- 1 p 
teusius Hcique, auront appris 
qu’il faut en effet respecter 1<" 
auditoires, le CANADA. M110 
M. Duplessis se refuse a nom* - 
mer, aura eu le dernier mot.

toute canayenne, toute profon­
dément sincère que l'on ren­
contre dans quelques-unes de

, i • i , nos familles canadicnncs-fran-
pllis importante brandie (le 1 adlVlte înanutaehme- t 'lion Nationale, mais j'ai besoin quand même d'argent afin Petits cadenas qu on pourrait mettre sur toutes les grosses ,.ajs(.s UI|t vu p, onira„.(1
re an Canada et celle qui ' la niaill-d’oeuvre id'honorer ma position et de l'améliorer un peu. Vous corn- !estomacsr t a serait praticjiie et joli. N'oubliez pas de m’eu- ne pas s'abâtardir dans un cou­
la plus nombreuse. prendrez, cher papa, que je ne peux pas porter un capot de 'over vingt piastres. Je vous remercie et vous embrasse tous, |formjsnu. rigoriste ou comme

chat et ne pas avoir un son en poche. On me prend partout même ma tante liclzémire. l’arlez-lui pas de Maximiliennc. ,|jrijt \Q|donihrc "dans un
k'a ,erail "" frct' 'mail,lit snobisme ccocur'ani".

Valdombre fait image vive 
; sur la face de notre littérature, 
j Critiqué par les lions p'tits 

— vieux apeurés du sens des 
mots, honni par ceux de nos lit- ' 

jtérateurs encore enlisés dans le 
traditionalisme intégral et qui 
craignent les hardiesses et les 
innovations comme le "yâble 
en peinture". Grignon. sous sa

! crinière en friche et derrière —T uaimes la viande dure ' 
j ses malins petits yeux gris, ca-; —Non, mais lorsqu’elle c-t
jehe un coeur d’or et une Aine | tendre papa la mange 
■d’acier. Il aime sa fui, il aime te.

.1
(1
cLes fabricants de papier ayant annoncé plus de 

six mois à l’avance une augmentation de $42.50 
$50.00 la tonne dans les prix de leurs produits, les 
éditeurs américains, dominés par les intérêts Jlearst, 
accumulèrent pendant les six derniers mois de 1947,

v pour un garçon de ministre. On sait lien que je ne suis pas 
fiston de notre chef hicn-aimc par rapport que notre chef !Votre fil- adorable.
bien-aimé n’a pas de fiston. Mais il a du piston pas pour rire : 
et c’est même la toute sa force. Farces à part, je vous rap-

les stocks de papier-journal les plus considérables. ! |,c!!'rai ,T rimbto,e ',as lr ”*
Au 1er janvier 1938, les approvisionnements de pn- ,'.T ' "" "" '..... .
pier canadien aux Etats-Unis s'élevaient à environ > taMkr comme «I» monde. 1,<• prcvmls ». k ;
.................tonnes. Il en est résulté une véritable impasse T lr ,Mr‘\

pour les industriels canadiens, qui se voient eon-

îMARTIAL

(Le CAX.WAI I f

BW -A.'XA^IsrT 1 r
: o : f

—Je voudrais avoir deux li­
vres de steak pas trop tond te.

journal pnranaant tout le» vendredi», est publié et imprimé par 
l'Imprimerie Ynmaika, aux numéro» 6,7-69 rue Mondor, Saint- 

Hyacinthe, Québec.

îiraints de réduire a 50 pour 100 leur coefficient de
production. Cela signifie que nombre d'entreprises de ‘’‘•ulenicnt les rues, mais elles t rainent et couchent partout, 
papier ne procureront du travail à leurs employés dans les ruelles, dans les mauvais quartiers et jusque dans les 
que trois jours par semaine. 11 n’est pas étonnant que grands hôtels. On dirait franchement que les murs ont des 
l’industrie forestière dans toutes ses branches soit oreilles et, les chambres plombées, des yeux pour tout voir, 
profondément affectée.

Par icitte, mon cher papa, les nouvelles ne courent pas

(
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